
Dimanche 1er mai :            
 
C’est fête du Travail pour certains, boulot pour d'autres (merci les agents de la SNCF). Et c'est LE 
jour du brin de muguet "porte-bonheur". 
 
 

    
      
Après une journée passée dans les gares et les trains à marchepieds à pousser et porter le vélo, 
défaire et remettre les sacoches, j’arrive à destination : Agen tout le monde descend il est 19h. 
Ouf il est temps de rejoindre mon 1er hébergement : le café vélo (ancien château d'eau 
réaménagé en hébergement et restauration). Je suis seule dans le dortoir : c'est une chance. 
 
 

 



Lundi 2 mai : 
 
Après une nuit calme et paisible, c'est parti, départ au pied du magnifique pont canal que 
j'emprunte pour suivre le canal de Garonne sur 20km. 

 

 



Le ciel est très gris mais ça va s'arranger dans la journée. 
Je quitte le canal latéral à la Garonne pour suivre la scandibérique 'euroveloroute 3' bien balisée. 
J'emprunte des petites routes sans circulation dans la campagne agricole du lot et Garonne. 
Passage à la bastide de Vianne. 
 

 
 
 
Les montées et les descentes s'enchainent jusqu'à Gabarret dans les landes.  
 

 
 
Il est 15h, la pluie s'est invitée, le compteur affiche 82km et 800m D+. J'en ai bien assez pour ce 
1er jour, je plante la tente au camping municipal. 
 



Mardi 3 mai : 
 
Départ de Gabarret direction Mont de Marsan où j'ai prévu de visiter le musée Despiau-Wlérick, 2 
sculpteurs montois de l'entre-deux guerres. 
J'emprunte la voie verte du marsan et de l'armagnac. Véritable voie verte non revêtue et 
caillouteuse. 

 

 
 

  



 
Est-ce que je vais trouver un estancot pour gouter le breuvage local : l'armagnac ? 
Je traverse les vignes du Floc de Gascogne mais point de dégustation en vue. 
 
 

 
 

 
Zut, j'ai manqué la chapelle des cyclistes avant Labastide d’Armagnac : demi-tour. 
 

   
 
 
Je m'arrête bien sûr voir le joyau des landes : Labastide d'Armagnac. 
 
 

   



 
40km de voie verte à 10km/h de moyenne, ça n'avance pas vite mais que c'est beau ! 
 
 

 
 
Arrivée à Mont de Marsan : direction le musée, pas de chance, fermeture pour travaux jusqu'en 
2024. Je longe les rives de la Midouze. 
 
 

 
 
 
Le ciel s'obscurcit dangereusement et les premiers éclairs apparaissent. Vite : chercher un hôtel. 
J'ai 8km à faire pour atteindre l'abri idéal pour la nuit. 
Trop tard, un déluge de grêle et d'eau forme un rideau devant moi…et là....la providence. Une 
dame dans un minibus s'arrête, charge le vélo et la « cyclote » trempée pour nous emmener à 
destination. Elle n’est pas belle la vie ? 
 



Mercredi 4 mai :  
 
Départ de St Perdon sous un ciel très chargé, direction Dax. 
L'hôtelier m'annonce la pluie, j'espère y échapper puisque la grenouille caladoise m'a annoncé du 
beau temps. 
En route, je passe devant des arènes puis je rencontre la confrérie de l'asperge, pourquoi pas ; Il y 
a bien la confrérie de la tête de veau à Villefranche ! 

   
 
Je trace jusqu'à Buglose où je m'arrête au sanctuaire (afin de prier Ste météo). 

 
 
Et je repars dare-dare jusqu'à Dax. 
Un passage à la source de Nehe qui sort à 64° toute l'année. Je suis allée vérifier, c'est vrai, elle 
est très chaude ! 

 

 
 
 
Je m'arrête pour aujourd'hui, juste le temps de chercher un camping, les nuages noirs chargent le 
ciel. 
J'ai 60km au compteur : après tout aucune importance, l'essentiel étant d'avoir échappé à la pluie. 
La grenouille caladoise avait raison !!! 


